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KANBAN est un mot japonais qui signifie « Etiquette » ou encore « signal visuel ». 

Il s’agit d’une méthodologie permettant à un collectif de gérer et de suivre collectivement et visuellement 
le flux de travail en créant une « photo » de son travail et de l’optimiser au fur et à mesure de son 
fonctionnement. 

Il permet aux membres de l'équipe de connaître l'état de chaque tâche à un moment donné, mais aussi 
de tous les détails associés, assure une concentration accrue sur les objectifs, une traçabilité complète et 

une identification rapide des bloqueurs et des dépendances. 

 
 

 
 

 

Le tableau KANBAN 

 
Le flux de travail d’une équipe est réprésenté sous la forme d’un tableau à 4-5 colonnes 

- À faire : liste de la totalité des tâches à réaliser jusqu’à la prochaine itération 

- À commencer : tâches sélectionnées comme étant celles à entreprendre d’ici la prochaine réunion 

de suivi 

- En cours : tâches en cours de réalisation 

- En suspens : tâches entamées soit « mises au frigo », soit « bloquées », soit « à vérifier » 

- (Fait) : tâches terminées 

Et autant de lignes qu’il y a de membres de l’équipe 

 

Idéalement, ce tableau figure en permanence dans la salle où l’équipe se réunit régulièrement. Les tâches 

sont matéralisées par des post-its (une tâche par post-it). 

Il existe également des outils, comme Trello ( http://www.trello.com ) par exemple, qui permettent de 
mettre en place et de gérer ce processus en ligne. 

 

Il est possible d’étoffer les « post-its » en y intégrant des informations essentielles telles que en quoi la 
tâche consiste-t-elle, le temps approximatif nécessaire à sa réalisation, etc.  
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1. Le découpage des tâches  

 
Il s’agit de découper l’étape concernée en tâches à réaliser.  

Toutes les tâches ainsi listées sont placées dans le désordre dans la colonne « A faire ». 

ATTENTION ! Il s’agit bien de se concentrer sur UNE étape à la fois, ce qui suppose que le travail de 
découpage a été réalisé auparavant 

 

2. La sélection des tâches 

 

Lors de la réunion d’équipe, celle-ci sélectionne les tâches à réaliser d’ici la réunion de suivi prochaine. 

Les tâches sont ensuite allouées à chaque membre de l’équipe (en fonction des rôles de chacun). 

 

3. La réunion de suivi 

 
Avant la réunion, chaque membre de l’équipe déplace 

Lors de la prochaine réunion, l’équipe fait le point sur les tâches. 

- Toutes les tâches ont-elles été réalisées ? 

o Si oui, célébration ! 

o Si non, quelles en sont les conséquences ? Quelles actions correctives sont à entreprendre ? 

- Quelles sont les tâches de la colonne « A faire » à déplacer dans la colonne « A commencer » 

 

De la vélocité de l’équipe 

 

Grâce au KANBAN, il est possible pour une équipe d’évaluer sa « vélocité » c’est-à-dire sa capacité à 
réaliser le nombre de tâches allouées entre deux réunions de suivi. 

Une équipe peut en effet constater que : 

- soit les tâches allouées ont toutes été réalisées avec une marge de manœuvre temporelle 

importante : l’équipe peut dès lors décider d’augmenter le nombre de tâches allouées lors du cycle 

suivant 

- soit toutes les tâches allouées n’ont pu être réalisées : dans ce cas l’équipe peut s’interroger sur sa 

capacité à conduire autant de tâches de front  

o soit en réduisant le nombre de tâches allouées entre deux cycles avec des impacts potentiels sur 

les délais de l’étape en cours et donc potentiellement de l’ensemble du projet 

o soit en modifiant le mode d’organisation de l’équipe pour assurer la vélocité nécessaire (inclure 

des ressources supplémentaires, réduire la qualité des livrables,…) 

 

 

 
 

 

https://fr.atlassian.com/agile/kanban   
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